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Tour ascensionnelle,
grande roue de 6 mè-
tres, toboggans, jeux
d’eau, modules de cor-

des, magasin de vente et lieu de
transformation des produits : 
le tout dans un parc de 2,5 
hectares « habillé à l’ancien-
ne » : tel est le projet qui occupe
depuis trois ans le très entre-
prenant Pierre Maurer. À la tête
d’une des plus grandes exploi-
tations maraîchères de France, 
l’homme croit beaucoup à la 
relation directe avec le consom-
mateur.

Un an pour ouvrir, 
« au moins 
partiellement »

« Le seul moyen d’augmenter 
notre chiffre d’affaires, c’est de 
faire venir les gens d’ailleurs 
grâce à quelque chose que les 
autres n’ont pas », explique 
l’agriculteur qui pratique déjà 
la vente directe et dispose d’un 
vaste restaurant.
Si son projet est une première 
en France le concept fait florès
outre-Rhin où l’on recense
quelque 200 Erlebnishöfe. 
Pierre Maurer aimerait lancer 

les travaux dans quelques mois
sur un terrain jouxtant son ex-
ploitation et la zone de loisirs 
du Trèfle. Le projet, conçu par 
le développeur allemand Kin-
derland (déjà à l’œuvre sur le 
parc du Petit Prince), affiche 
ses cinq millions d’euros d’in-
vestissements avec « 70 em-

plois » à la clé, assure l’agricul-
teur qui risque de se heurter à 
quelques difficultés. L’étendue 
sur laquelle il entend construi-
re est classée en surface agrico-
le et il lui faudra convaincre la 
chambre d’agriculture que son 
projet relève bien de l’activité 
agricole. Autre écueil potentiel 

et non des moindres, le futur 
parc sera sis au cœur du péri-
mètre de protection du grand 
hamster. Mais Pierre Maurer a 
le hamster plutôt jovial et se 
veut confiant dans la réussite 
de son entreprise. Il s’est donné
un an pour ouvrir son parc « au
moins partiellement ». R

Les silos centraux avec leurs toboggans, l’un des aménagements du futur parc…  DOCUMENT 
KINDERLAND

À Dorlisheim, près de Molsheim, le maraîcher Pierre Maurer voudrait ouvrir le 
premier parc de loisirs agricole de France.

DORLISHEIM  Loisirs

Rustique parc

MULHOUSE  Université
Evelyne Aubry, 
référente égalité

Professeur d’université, Evelyne 
Aubry dirige, au sein de l’Ensisa 
(l’école d’ingénieurs intégrée à 
l’Université de Haute-Alsace) la 
spécialité « système de production-
génie industriel ». Une femme 
dans un milieu très masculin, où 
les étudiantes représentent moins 
de 25 % de l’effectif. Cette année, 
elle devient « référente égalité 
hommes-femmes » au sein de 
l’UHA, avec le soutien total d’une 
autre femme… la présidente de 
l’UHA, Christine Gangloff-Ziegler. 
Celle-ci s’efforce par exemple 
d’être exemplaire dans son équipe 
présidentielle composée de 8 
femmes et 10 hommes.
Cette tâche de référente égalité 
enthousiasme la scientifique qui, 
sans être militante féministe, sait 
qu’il faut parler très tôt d’égalité, 
dès la petite enfance, dans les 
familles et dans le système éduca-
tif. Et ceci avant que le constat 
s’impose : les femmes sont moins 
nombreuses dans les filières 
scientifiques et quand elles sont 
au travail leurs carrières ralentis-
sent très vite par rapport à celle 
des hommes. Une première action 
de sensibilisation, à travers le jeu, 
va être rapidement mise en place, 
en direction des collégiens, avec 
les étudiants et étudiantes de 
l’Ensisa qui se sentent concernés 
par ce thème de l’égalité.

Evelyne Aubry, professeur à 
l’Ensisa.  PHOTO DNA - FZ

REICHSHOFFEN Rallye de voitures de collection

Des Alpine dans
la cour du château

Des passionnés de cette voiture 
mythique qui a vu le jour en 1956
dans un minuscule atelier de 
Dieppe, en Normandie, sont ve-
nus de Normandie, de la Savoie, 

de la Champagne, de la Lorraine.
L’Alpine Club Alsace, le RAC 57 et
l’Alpine Club Champagne étaient
bien représentés. Pas de course 
de vitesse au menu mais une 
découverte ludique de l’Alsace
du Nord avec son grès rose, ses 
forêts, son vignoble, son patri-
moine… Les participants ont 
aussi fait étape samedi après-mi-
di à Kandel, dans le cadre du 
55e anniversaire du jumelage en-
tre Reichshoffen et la ville alle-
mande. Samedi soir, ils étaient 
réunis dans la cour du château 

De Dietrich à Reichshoffen.
De nombreuses Alpine de diffé-
rentes versions ont montré qu’el-
les avaient encore de beaux res-
tes, de la mythique berlinette 
1300 G bleue à la rare V6 Le Mans
aux impressionnantes jantes alu
en passant par l’A 310 4 cylin-
dres.
D’autres véhicules de collection 
tentaient de leur voler la vedette 
comme cette 4 CV Renault de 
1952 ou ce coupé Ford Mustang 
de 1964, sorti tout droit du film 
Bullit… R

Les Alpine tenaient la vedette mais d’autres voitures de collection avaient aussi droit de cité.  
PHOTO DNA - J.-P. R.

La jeune association Pas-
sion Alpine Renault Alsace a 
organisé samedi et diman-
che son premier « Galop des 
cuirassiers ». Une cinquan-
taine d’équipages ont parti-
cipé à ce rallye automobile 
de belles anciennes.

HERBSHEIM
A 18 ans, elle ouvre
son salon de coiffure

Ce 1er septembre 2016 restera à 
jamais gravé dans la mémoire 
d’Alexia Meyer ! À 18 ans, la 
jeune fille, brevet professionnel 
(BP) en poche, ouvre aujour-
d’hui son salon de coiffure à 
Herbsheim. Pour mettre toutes 
les chances de son côté, en plus 
de ses cours de BP, elle a aussi 
suivi une formation, le soir, 
pour acquérir encore davantage 

de connaissances pratiques. La 
pétillante jeune fille, qui rêve 
de manier les ciseaux depuis 
son plus jeune âge, a aussi pris 
le pari de travailler avec des 
produits végétaux made in 
France. Elle concocte également 
des soins maison à partir d’hui-
les essentielles. Dans son salon 
trônent aussi les trophées 
qu’elle a remportés lors de 
concours nationaux et interna-
tionaux. Et en réponse à ceux 
qui lui reprocheraient son 
jeune âge et donc son manque 
d’expérience, elle met en avant 
sa passion du métier, sa déter-
mination et son dynamisme. 
C’est avec l’insouciance de sa 
jeunesse, et soutenu par sa 
famille mais aussi par son 
« mentor », le coiffeur benfel-
dois Didier Lustig, qu’elle a 
franchi les diverses étapes 
administratives, incontourna-
bles et contraignantes, de la 
création d’entreprise. C’est une 
nouvelle aventure qui commen-
ce pour Alexia en ce jour de 
rentrée !

Alexia Meyer, 18 ans, ouvre 
aujourd’hui son salon de 
coiffure à Herbsheim.  
 PHOTO DNA

THANN Suivi des milieux aquatiques
Pêche électrique d’inventaire
sur la Thur

Rivière de montagne classée en 
1re catégorie, la Thur se porte 
bien. Telle est la première con-
clusion de la pêche électrique 
annuelle d’inventaire pratiquée 
hier à Thann par la Fédération 
pour la pêche et la protection 
du milieu aquatique du Haut-
Rhin avec l’aide d’une quaran-
taine de techniciens de rivière 
venus du Doubs, du Territoire-
de-Belfort, des Vosges, et du 
Bas-Rhin, de l’association Sau-
mon-Rhin, des brigades vertes 
et de bénévoles.
« Nous avons trouvé les espèces 

qu’on doit trouver dans ce type 
de cours d’eau : la truite fario, 
l’ombre commun ; et les espèces 
accompagnantes : chabot, vai-
ron, loche », se réjouit Coralie 
Tarrene, chargée du suivi scien-
tifique à la Fédération 68. « On 
a observé tant des juvéniles que 
de gros poissons géniteurs, 
signes d’une population équili-
brée ». Trois passages ont été 
réalisés sur le même tronçon.
Chaque poisson est ensuite 
passé par une station de biomé-
trie avant d’être relâché dans la 
rivière.

Une pêche électrique destinée à évaluer les populations de 
poissons et la santé de la rivière a été organisée hier dans le 
Thur. Ici, une truite fario.  PHOTO DNA - G. G.

COLMAR Les t-shirts du marathon à travers le monde
Le tour du monde
du marathon de Colmar
Comme l’année dernière, 
l’organisation du marathon 
caritatif de Colmar a demandé 
aux vacanciers de se prendre 
en photo avec le t-shirt de 
l’événement, lors de leurs 
voyages autour du monde. Et 
ils s’en sont donnés à cœur 
joie puisqu’au total, plus de 
40 destinations sur les cinq 
continents sont rassemblées 
sur la page facebook du mara-
thon.
Avec un départ donné le 
18 septembre pour deux dis-
tances (42,195 km et 21,1 km), 
plus la course en escadrille, 
les organisateurs espèrent 
réunir encore plus de monde 
que l’année dernière, où la 
manifestation avait déjà vu 
3 000 coureurs franchir la 
ligne d’arrivée.
Cette fois le directeur du mara-
thon, Grégory Leloup, a vu les 
choses en encore plus grand et 
prévoit jusqu’à 4 000 dos-
sards. Dans tous les cas, si ce 
chiffre n’est pas atteint, les 
inscriptions seront fermées le 
11 septembre.

PIERRICK LINTZ

Q Départs prévus le 
18 septembre, à 9 h 15 pour le 
marathon, à 9 h pour le semi-
marathon et à 9 h 30 pour la 
course en escadrille.

Q www.sporkrono.fr/index.php/art
icle-marathon-colmar pour 
s’inscrire.

Comme ici à Londres, les 
voyageurs d’été ont été 
nombreux à se prendre en 
photo avec le t-shirt du 
marathon.  DOCUMENT REMIS


